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« La conscience d’une origine commune, d’une 
appartenance mutuelle et d’un avenir partagé 
par tous, est nécessaire pour la sauvegarde de la 
planète », s’est exprimé le pape François, dans  
la lettre Laudato si’.
Tout est créé en vue de l’amour : les galaxies, 
les planètes, le soleil, la lune, et notre chère 
planète la Terre avec ses océans, ses montagnes, 
ses plaines, ses forêts, ses animaux, ses plantes 
si colorées. L’homme est placé dans ce beau 
jardin pour en prendre soin, en y appliquant 
son intelligence, en aimant son Créateur et son 
prochain.

Pour les chrétiens, cette conscience d’une 
appartenance mutuelle et d’un avenir partagé 
par tous est au cœur de leur foi. Jésus nous fait 
découvrir que Dieu est notre origine et notre 
avenir. Dans ce monde nous essayons de vivre 
comme lui, c’est-à-dire en aimant et en nous 
laissant aimer.
Bonne découverte de ce Caméra : à quelques  
jours de Pâques les initiatives pour protéger  
notre planète et pour partager notre foi 
chrétienne sont liées ! C’est de l’espérance pour 
nous et pour la Terre. ■

Prendre soin de la terre, et des hommes
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UNE BANDE DESSINÉE

« Kivu »
Cet album fait découvrir l’univers dans lequel 
travaille le docteur Denis Mukwege, prix Nobel  
de la paix 2018.
Denis Mukwege est moins connu des 
amateurs de BD que les auteurs de cet album, 
Christophe Simon et Jean Van Hamme. Ils 
nous montrent dans cette bande dessinée ce 
qui se passe au Kivu. On y trouve le coltan, 
métal indispensable à nos téléphones portables. 
Un cadre d’une société belge en mission y 
découvre un univers cruel et sanguinaire. Assassinats, viols et mutilations 
sexuelles sont une arme de guerre. C’est là que le docteur Denis Mukwege 
opère. À Panzi, avec quelques collaborateurs, et sous protection de l’armée, 
il « répare les femmes ». Un happy end plutôt improbable nous rassure 
sur le sort de quelques victimes. Mais une fois le livre refermé, nous ne 
pouvons pas oublier les conséquences dramatiques d’un conflit dont le 
produit se loge dans nos poches.
L’autre lauréate du Prix Nobel de la paix est Nadia Murad, Irakienne yézidie 
réduite en esclavage par Daech, devenue ambassadeur de l’ONU contre la 
traite des êtres humains.

Christophe Simon et Jean Van Hamme, «Kivu», bande dessinée,  
Le Lombard, 72 pages, 14,99 euros.

ACTUALITÉS

Le pape François prône  
une Europe solidaire

Dès son arrivée au Vatican, le pape a 
voulu saluer l’assemblée européenne 
à Strasbourg. Il nous conseillait alors 
de ne pas vieillir en se refermant 
chacun sur soi. Depuis, il a insisté 
sur quelques points. L’Europe, ce 
sont d’abord des personnes, pas 
des chiffres. Vivre en Europe, c’est 
redécouvrir le sens des relations 
dans une communauté. L’Europe ne 
doit pas être un lieu de conflits et 
d’affrontements, mais un lieu d’écoute 
et de dialogue, c’est une communauté 
qui sait intégrer et valoriser les 
différences même dans l’accueil des 
migrants. L’Europe, c’est un espace 
de solidarité envers les plus faibles et 
entre générations, c’est une source 
d’échanges culturels et spirituels 
autant qu’un espace économique. 
L’Europe, c’est la promesse de la paix 
depuis son origine.
Il est bien utile de s’en souvenir 
pour ne pas s’enfermer dans ce qui a 
conduit jadis aux guerres qui ont fait 
tant de malheur.

I N T E R - R E L I G I E U X

UNE DÉMARCHE SYMBOLIQUE
Il y a quelques mois, du 3 au 5 février, le pape François est allé aux Émirats 
arabes unis. Il a plaidé pour le dialogue inter-religieux et pour une cohabita-
tion fraternelle fondée sur l’éducation et la justice. Le pape a dit la messe le 
dernier jour pour cent trente-cinq mille personnes et a signé avec l’imam d’Al 
Azhar, Ahmed al Tayeb, un document historique mettant à l’honneur la frater-
nité humaine et dénonçant toute violence faite au nom de la religion.

Vivre ensemble dans le respect de nos différences
Avril

– 3 avril. Laïlat al-miraj : le voyage noc-
turne du prophète Muhammad à Jéru-
salem et son ascension céleste.
– 14 avril, dimanche des Rameaux. Dé-
but de la semaine sainte pour les chré-
tiens. Avec jeudi : le dernier repas du 
Christ, et vendredi : sa mort sur la croix.
– 21 avril. Dimanche de Pâques : fête de 
la résurrection du Christ.
– Du 20 au 27 avril, fête juive de Pes-
sah. La libération du peuple hébreu de 
l’esclavage d’Égypte.

Mai
– 6 mai. Début du mois du Ramadan. 
Jour d’abstinence du lever au coucher 
du soleil.
– 30 mai : l’Ascension. Fête chrétienne 
de l’élévation de Jésus, quarante jours 
après Pâques.

Juin
– 1er juin, Lailat al Qadr : la nuit où le 
Coran est descendu du ciel pour être 
révélé à Muhammad par l’archange 
Gabriel (Gibril).

– 5 juin. Aïd al-Fitr : jour de joie. Rup-
ture du jeûne du Ramadan.
– 9 juin : Chavouot. Fête juive des mois-
sons. Le don de la loi à Moïse au Sinaï.
– 9 juin : la Pentecôte. Cinquante jours 
après Pâques. Fête chrétienne du don 
de l’Esprit aux apôtres et à l’Eglise. Le 
dimanche suivant, fête de la Trinité.

HORIZONS | L’AGENDA DU «VIVRE-ENSEMBLE» INTER-RELIGIEUX
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C A R Ê M E  2 0 1 9  

Pour vaincre la faim, 
devenons semeurs de solidarité
En 1961, la Conférence des évêques de France a mandaté le CCFD-Terre Solidaire, afin de mobiliser  
les chrétiens face aux enjeux de solidarité internationale, notamment lors de la période de carême.

D epuis cinquante-huit ans, le CCFD-
Terre Solidaire se mobilise pour 

plus de solidarité avec ceux et celles 
qui agissent sur las causes de la faim. Il 
finance près de sept cents projets de dé-
veloppement dans le monde : défense 
du droit à la terre des paysans, forma-
tion à une agriculture plus résistante 
aux dérèglements climatiques, fourni-
tures de semences ou de matériel agri-
cole, créations de coopératives...
Grâce à tous les donateurs, le CCFD-
Terre Solidaire a pu, en 2017, soute-
nir 2  288  ooo personnes. Voici des 
exemples d’équivalences de chaque 
don : 

– Pour 40 euros par mois, soit 1 euro par 
jour de carême, l’IMCA (institut majeur 
paysan) en Colombie, a fait reconnaître 
un droit à l’eau dans la constitution, ce 
qui permet à des milliers de paysans de 
cultiver leurs terres.
– Pour 10 euros par mois, soit 0,25 euro 
par jour de carême, le CMAT au Mali 
forme un villageois pour apporter 
conseil et renforcement de capacités ju-
ridiques afin de protéger et défendre les 
villages de l’accaparement des terres.
Chaque don se transforme ainsi en ac-
tions concrètes et efficaces et contribue 
à une solidarité plus grande.

D A N S  L ’ E S P R I T  D E  «  L A U D AT O  S I ’  »

Utiliser son ordinateur de manière éco-responsable

D ’abord, gaspiller moins d’encre 
lorsqu’on imprime, car les car-

touches d’encre contiennent des pro-
duits chimiques dont certains ont une 
durée de vie dans la nature de plus de 
mille ans ! Avec la police de caractères 
EcoFont, les lettres sont imprimées 
avec des trous internes minuscules, 
ce qui permet d’économiser jusqu’à 
30 % d’encre. Et les textes demeurent 
les mêmes, sans problèmes de lecture. 
EcoFont est donc une bonne nouvelle 
autant pour le porte-monnaie que pour 
la planète !
Pour télécharger cette police de carac-
tère, taper « ecofont » dans votre moteur 
de recherche préféré… par exemple 
Qwant !
Qwant est un moteur de recherche qui 
respecte la vie privée des internautes. 
Les données personnelles que vous 
lui communiquez lorsque vous faites 
une recherche ne font l’objet d’aucune 
divulgation à des tiers : vous ne serez 

plus assailli d’annonces publici-
taires après avoir visité un site 
qui garde vos traces pour vous 
proposer sans arrêt ce que vous 
n’avez pas voulu acheter lors de 
votre visite. Qwant a été adopté 
par de nombreuses adminis-
trations (Assemblée nationale, 
ministère de la Défense), des 
collectivités locales, des établis-
sements d’enseignement, des 
hôpitaux… Pour installer Qwant sur 
votre ordinateur : www.qwant.com

Des outils collaboratifs
Utiliser les outils collaboratifs proposés 
par le mouvement des Colibris : ils vous 
permettront de créer un site, d’organi-
ser une réunion, de lancer un sondage, 
etc., en échappant à la surveillance de 
masse qu’organisent à notre insu les 
géants du Net. Pour découvrir ces ou-
tils : www.colibris-outilslibres.org

J.-J. CARPENTIER

L’AGENDA 
DU DIOCÈSE

hh Mardi 16 avril, de 12h  
à 21h : journée chrismale  
à Maubeuge

hh Mercredi 8 mai : journée 
diocésaine des collégiens

hh Samedi 8 au lundi 10 
juin : pélé cyclo lycéens
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INFORMATIONS PAROISSIALES

PERMANENCES

 ~ MAISON PAROISSIALE
8 place Fénelon, près de Saint-Géry, Cambrai
Du lundi au samedi de 10h à 12h,
et du lundi au vendredi (sauf pendant les 
vacances scolaires) de 15h à 18h.
Tél. : 03 27 81 87 11
Mail : secretariat@paroissesdecambrai.com

www.paroissesdecambrai.com

L’ÉQUIPE LOCALE DE RÉDACTION

J.C. Chevalier, D. Dewailly, Ch. De Groote, 
G. Demets, E. Delevallée, M. Godin.
Curé : abbé Mathieu Dervaux

CAMÉRA ÉDITION CAMBRAI
Maison paroissiale - 8 place Fénelon
59400 Cambrai
www.paroissesdecambrai.com

Directeur de la publication : Pascal Ruffenach. 
Édité par Bayard Service : PA du Moulin -  
Allée H. Boucher - BP 60 090 - 59 874 Wambrechies
Tél. : 03 20 13 36 60 - Fax : 03 20 13 36 89 
e-mail : bse-nord@bayard-service.com 
Internet : www.bayard-service.com
Secrétaire de rédaction : Cécile Aubert.  
Contact publicité : 03 20 13 36 70
Tous droits réservés textes et photos. 
Imprimé par Imprimerie Léonce Deprez (Barlin).  
Dépôt légal : à parution
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LE 5 MAI

RASSEMBLEMENT DES 
ÉQUIPES DU ROSAIRE 
À ARRAS
2 rue du maréchal Leclerc  
de 9h à 17h. 
Cette rencontre régionale du 
mouvement des Équipes du Rosaire 
a pour thème les apparitions 
mariales. Sœur Bernadette Moriau, 
miraculée de Lourdes, apportera 
son témoignage. Tous et toutes 
sont invités. S’inscrire auprès de 
MM. Gambiez 03 28 81 64 19 ou 
Monique Gransard 03 27 81 62 55

La matinée des collégiens

L es jeunes de l’aumônerie des col-
lèges de l’enseignement public 

de Cambrai et du collège Saint-Luc 
se souviennent bien du 18 novembre 
dernier. Une matinée dynamique puis 
la messe à Saint-Martin pour fêter 
avec les paroissiens le cinquantenaire 
de leur église. Avec « Chœur à Cœur » 
et des membres du collège Saint-Luc, 
l’église pleine a résonné des chants 
appréciés des jeunes… et des moins 
jeunes ! Les prières avaient été prépa-
rées par chacun. 
Les jeunes ont déposé auprès de la sainte 
Vierge, une intention de prière sous la 
forme d’une petite rose de papier.

Nous vous donnons rendez-vous pour 
notre prochaine « messe des familles » 
avec l’aumônerie, le samedi 18 mai à 
18h30 à l’église Saint-Géry.
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ÄÄ La prière déposée auprès de Marie.

Caméra Cambrai
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Une restauration « antigaspi » et locale
C’est le repas de Noël au collège 
Jules-Ferry ; quatre cent trente 
élèves (sur les cinq cent dix-huit 
inscrits dans l’établissement) se 
dirigent vers le restaurant scolaire…

L es agents de service coiffés d’un bon-
net de Père Noël servent avec atten-

tion : « En as-tu assez ? », « Je ne t’en mets 
pas plus, il ne faut pas gâcher la nourri-
ture »…Les collégiens sont habitués : les 
déchets sont pesés en fin de service et 
leur poids affiché le lendemain. Le pain 
resté sur les plateaux sera placé dans 
une corbeille mise au regard des élèves ; 
depuis cette mesure, la quantité de pain 
perdu a beaucoup diminué.
Depuis l’ouverture du restaurant en 
2008, le chef de cuisine, L. Saunier et 
l’équipe enseignante forment les élèves 
au compostage des déchets alimen-
taires ; dans l’enceinte du collège sont 
installés des bacs. La société « Les Jar-
dins de France » accompagne l’action en 
fournissant régulièrement de la sciure.

Le chef a à cœur de s’approvisionner 
auprès des entreprises locales à chaque 
fois qu’il le peut : yaourts de Forest-en-
Cambrésis, légumes de Cambrai ou 
Phalempin, fruits de Saulzoir, œufs de 
Fontaine-Notre-Dame, pain de Beau-
vois-en-Cambrésis…
Le principal, A. Csigai, aimerait que 
le collège se voit attribuer le label 

« Ici, je mange local », mais on ne 
s’approvisionne localement que pour 
15 % des dépenses et le label exige plus 
de 20 %. Le coût des denrées locales est 
plus important que celui des produits 
achetés par les groupements d’achat 
des établissements scolaires.

E. DELEVALLÉE

Chez Emmaüs, on recycle de plus en plus
La communauté d’Emmaüs est 
installée à Fontaine-Notre-Dame 
depuis 1982. Le local de Paillencourt 
était trop petit. Depuis, elle a fait 
grandir ses objectifs.

Aujourd’hui, la communauté ac-
cueille cinquante compagnons. 

Avec environ soixante bénévoles, ils 
font un important travail de collecte 
d’objets, usagés ou neufs, auprès 
des particuliers et des entreprises. 
La communauté traite ainsi plus de 
deux mille tonnes d’objets par an.
Le tri est effectué selon diverses desti-
nations : vers des partenaires qualifiés, 
pour destruction ; vers des organismes 
spécialisés pour la remise en état ; vers 
les ateliers de réparation sur place par 
les compagnons aidés par des béné-
voles. Après remise en état, les objets 
sont proposés à la vente à Fontaine-
Notre-Dame.
Par ce travail, de collecte, de recyclage, 
de vente, des actions d’insertion sociale 
sont possibles auprès des compagnons. 

Chaque année, quelques compagnons 
retrouvent un vrai projet de vie.
Tout avance grâce à la solidarité des 
particuliers, des entreprises, des béné-
voles. La communauté se tourne éga-
lement vers d’autres associations pour 
réaliser avec elles des actions de soli-
darité.
Ces actions menées depuis des années 

permettent de donner une nouvelle vie 
aux objets, et les compagnons sont tou-
jours accueillis en vue d’une insertion 
sociale. Donnons, achetons, soutenons 
l’activité écosolidaire des Compagnons 
d’Emmaüs. Nous poursuivons l’oeuvre 
de l’abbé Pierre.

J.-C. CHEVALIER

ÄÄ Le chef cuisinier et le personnel de service.
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ÄÄ Tout peut trouver une nouvelle vie.
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POUR LA PLANÈTE,  
POUR SES HABITANTS !

« Toutes les créatures sont liées, et tous en tant qu’êtres nous avons besoin les uns des autres » 
(pape François, in «Laudato si’»). Protégeons-les. Protégeons-nous.

« L A U D AT O  S I ’ »

Un cri du pape

Pour cette lettre adressée à tous, le 
pape François n’a pas voulu d’un 

titre latin. Il a emprunté les belles in-
vocations de saint François d’Assise : « 
Laudato si’», «Loué sois-tu mon Seigneur 
pour notre mère la Terre.» Aujourd’hui, 
notre sœur souffre et gémit, la maison 
va mal et ses habitants aussi.

Une angoisse pour  
les générations à venir

C’est un cri du pape en faveur de notre 
planète. Il loue les beautés de la nature, 
notre «maison commune». Le souci éco-
logique est bien plus qu’une simple in-
quiétude de surface. C’est une véritable 

angoisse pour les générations à venir, 
accablant la société des hommes qui 
n’écoutent ni la clameur des pauvres, ni 
les gémissements d’une planète à bout 
de souffle.
L’encyclique constitue une étape nou-
velle de la pensée sociale de l’Église. Elle 
porte un regard critique sur la croyance 
dans les vertus du marché et du progrès 
technique. Le texte appelle au dialogue 
entre chrétiens, dialogue avec les scien-
tifiques et les politiques, dialogue entre 
eux. Elle nous invite à changer notre 
mode de vie et de penser.

G. DEMETS

« La Terre, notre maison 
commune, semble 
se transformer 
toujours davantage 
en un immense dépotoir » 
 
« L’immense progrès 
technologique n’a pas 
été accompagné d’un 
développement de l’être 
humain en responsabilité, 
en valeur, en conscience » 
 
« Les pauvres d’aujourd’hui 
ne peuvent plus 
continuer d’attendre » 
 
Pape François, extraits  
de « Laudato si’ »

6
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S U I T E  D U  D O S S I E R  E N  PA G E  1 0  ➔

Denain Écologie :  
au niveau local, sensibiliser, alerter,  
informer et proposer des alternatives
Depuis sa création en 1995, l’association Denain Écologie veille à la protection de l’environnement  
dans le Denaisis. Tout a commencé dans une petite salle, au-dessus d’une pharmacie, avec la rencontre  
de citoyens intéressés par la défense de la nature et du cadre de vie...

C ’est la colonne de fumée noire 
s’élevant de l’usine d’incinéra-

tion qui a été la première alerte et le 
premier cheval de bataille de Denain 
Écologie, ensuite le projet de stockage 
des déchets ultimes sur la raffinerie 
près de la Croix Sainte-Marie par Sita-
FD, enfin les boues du canal Scarpe-
Escaut vers la Belgique à Pommerol. 
Les batailles sont parfois âpres et ont 
demandé des appuis locaux et munici-
paux, sans oublier les entreprises.

Des actions pour lutter  
au quotidien

Les actions quotidiennes comme la 
récupération des bouchons plastiques 
qui alimentent les dons pour équiper 
les options non remboursables des 
fauteuils roulants aux handicapés et 
avec d’autres associations, des actions 
contre le gaspillage alimentaire et le 
compostage : une union entre écologie 
et défense du consommateur !
Autres chantiers en cours à Denain : 
les jardins des maisons de quartier So-
lange Tonini de la Bellevue au Nord et 
du faubourg Duchateau au Sud (jardin 
des grandes gamelles). Ils recrutent, 
s’organisent, renseignent  ; juste un 
peu de disponibilité, beaucoup de 
curiosité et suffisamment de persévé-
rance mais quelle fierté et quel régal 
de déguster sa propre production !

Veiller à la qualité de l’air

Actuellement, nous sommes vigilants 
sur des contrôles de pollution comme 
la qualité de l’air après l’incendie des 
déchets verts chez Recydem-Suez en 
2018. Surveiller aussi autour du site 
Cail en partie occupé par un interve-
nant en déchets verts (voies de cir-

culation) et qui gère également le tri 
sélectif des encombrants, peu enclin 
à s’équiper et à moderniser afin de 
faciliter le travail de ses employés. Un 
travail de chat et de souris ponctué 
d’écoute et conseils auprès d’autres 
associations.
Denain Écologie partage aussi avec Les 
Amis du musée et la municipalité pour 
préserver notre environnement tout 
proche. Les différentes boucles du par-
cours de randonnée sont animées par 
une équipe issue du spectacle Batailles 
pendant les journées du Patrimoine, 
lors de la randonnée nocturne. Toute 
l’année  : les ateliers de découverte 
de la faune avec les clubs de marche 
autour des « Trame verte, trame bleue » 
de la communauté d’agglomération de 
la Porte du Hainaut.

Des conseils pratiques

Denain Écologie propose une plaquette 
de conseils que vous pouvez trouvez 
en mairie, à la médiathèque. Des infos 
sont actualisées via les médiathèques, 
mairies et journaux de la région.
L’écologie  : une curiosité qui pro-
voque des rencontres inattendues et 
des découvertes qui réveillent. Les 
écoles participent et nos enfants y 
sont sensibles. Alors, écoutons les 
projets, tchatchons, joignons le geste 
à ces bonnes paroles et rassemblons 
les meilleures idées pour lutter contre 
le changement climatique.

ANNIE DRAMMEH

Pour en savoir plus :  
http://denain-ecologie.nuxit.net 

ÄÄ Denain Écologie propose une plaquette 
de conseils que vous pouvez trouvez  

en mairie, à la médiathèque. 

L’écologie : une curiosité 
qui provoque des rencontres 
inattendues et des 
découvertes qui réveillent. 
Les écoles participent et  
nos enfants y sont sensibles

DOSSIER
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PORTES OUVERTES À LA P AROISSE DU 10 AU 19 MAI
Voici quelques projets en route. D’autres événements vont venir, notamment une soirée le samedi 
11 mai, dans le cadre de la Nuit des cathédrales. Plus d’infos à venir sur paroissesdecambrai.com

ÄÄ Les chorales du diocèse, le 25 novembre dernier au Palais des Grottes.
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BIENVENUE 
À LA MAISON
Qui ne s’est jamais posé la question : 
« Qu’est-ce que je fais sur cette 
terre ? » ou « Quel est le sens de 
ma vie ? » Souvent, pris dans le 
tourbillon de la vie, nous n’avons 
pas l’occasion d’en parler avec 
d’autres.
Des paroissiens souhaitent prendre 
un moment d’échanges, avec des 
personnes de leur entourage. En 
toute convivialité, autour d’un café, 
d’un dessert ou d’un apéritif, chacun 
pourra dire le sens de sa vie et la 
place qu’il donne (ou non) à Dieu.
Le principe est simple : réunir huit à 
dix personnes, dans l’après-midi ou 
en soirée, entendre le témoignage 
d’un chrétien et s’exprimer comme 
on le souhaite, mais pas pour 
obliger à croire !
N’hésitez pas à organiser ou 
participer à l’une de ces rencontres. 
Ça crée des liens et ça encourage !

Contact : Tatienne Fourest,  
06 72 65 92 11, fourest@orange.fr

C(h)œurs en fête !
Savez-vous que les quatorze églises de notre agglomération 
rassemblent près de deux cents choristes ?

L e chant tient une place impor-
tante dans les célébrations. Les 

choristes souhaitent partager avec 
tous la richesse et la diversité de leur 
répertoire et ce que le chant apporte 
dans leur vie. Venez les écouter sur 
le parvis de la cathédrale le samedi 
18 mai à partir de 17 heures. Leur ré-
pertoire sera varié, allant de Brassens 
à des chants religieux, et ils seront 

accompagnés par des musiciens. 
Vers 17h45, ils chanteront à l’intérieur 
de la cathédrale, accompagnés par 
l’orgue.
Venez nombreux les écouter, et chan-
ter avec eux ! C’est gratuit, et en accès 
libre !
Contact :  
Pascale Delevallée, 06 31 18 76 01,
pascale.delevallee@wanadoo.fr 

NATASHA SAINT-PIER À CAMBRAI
La chanteuse canadienne a découvert les écrits de sainte Thérèse de Lisieux avant de savoir qui 
était la jeune religieuse, décédée à 24 ans. Ces écrits ont chamboulé sa vie. Aussi chante-t-elle 
les poèmes de Thérèse de l’Enfant-Jésus.
« Avec des mots simples, explique-t-elle, sainte Thérèse permet de comprendre qu’au-delà de 
nos petits soucis de la vie quotidienne, quelque chose de bien plus grand existe au-dessus de 
nous. Pour Thérèse, c’est Dieu ! »
Natasha Saint-Pier sera le 10 mai à la cathédrale de Cambrai. Billets en vente à la Maison parois-
siale, 03 27 81 87 11, place Fénelon à Cambrai, dans la limite des places disponibles. 

ÄÄ Quelques amis ont préparé l’invitation 
pour accueillir chez eux.
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Des visites à domicile

En 2018, sept cents familles de l’agglomération de Cam-
brai ont fait une démarche chrétienne avec la paroisse à 

l’occasion d’un baptême, d’un mariage, de funérailles. Pour 
cet « événement », ces familles ont rencontré d’autres parois-
siens. C’était dense et fraternel.
Pour créer des liens de proximité, et mieux tenir compte de 
ce qui vous tient à cœur, des paroissiens de votre quartier 
pourraient vous rendre visite. Ils viendraient deux par deux, 
dans les mois qui viennent, selon leurs disponibilités.
Se rencontrer, échanger sur ce que vous vivez et vous écou-
ter. La cordialité est bien utile aujourd’hui. N’hésitez pas à 
ouvrir votre porte si vous êtes contactés ! Vous pouvez aussi 
demander une visite.

Contact : 
Marie Reine Guérin, 06 63 58 43 56, 
mariereine.guerin@gmail.com

PORTES OUVERTES À LA P AROISSE DU 10 AU 19 MAI

UNE « CHRISTOTHÈQUE » À CAMBRAI ?

DISCOTHÈQUE, «CHRISTOTHÈQUE»… 
DANSER AVEC L’ÉGLISE !
Comme en 2013 et 2017, les 
paroisses de Cambrai organisent une 
«christothèque» le vendredi 17 mai. 
C’est un visage inattendu de l’Église 
avec l’aspect joyeux essentiel  au 
message chrétien. Ouverte à tous, 
au Château de la Motte Fénelon, on 
y trouvera des musiques chrétiennes 
électro, pop, techno, rap…. Le père 
Robert, prêtre à Fréjus (Var) et 
ancien DJ, avec sa soutane blanche 

et son chapeau, remixera des chants 
chrétiens, pour louer Dieu.
Il y aura, si on le souhaite, un 
espace pour prier ou échanger avec 
des chrétiens. Cette fête ne servira 
que des boissons non-alcoolisées. 
Restez connectés, pour les infos à 
venir !

Contact : Manuel Luiz, 06 87 05 26 30 
et www.paroissesdecambrai.com

ÄÄ Se rencontrer après le baptême des enfants.
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Qu’en sera-t-il de la météo  
dans quelques années ?
Pour mieux appréhender le changement climatique, quoi de mieux qu’une visite chez Agate Météo  
à Raimbeaucourt ? «Caméra» a rencontré Patrick, ingénieur météo.

Caméra. Patrick, quel est votre parcours ?
Patrick NOM DE FAMILLE. J’ai notamment travaillé à la télé 
régionale pour la rubrique Météo ou encore maintenant sur 
les antennes de France Bleu Nord, chaque dimanche vers 
8h15, pour une chronique spécifique à ma profession d’ingé-
nieur météo.

Quand avez-vous eu l’idée de créer Agate Météo ?
Je me suis toujours intéressé au temps qu’il fait ; ça a toujours 
été ma passion. Il fallait que je puisse en vivre, d’où la création 
d’Agate Météo en 2001. Nous sommes installés à Raimbeau-
court, avec vingt-trois personnes. Sur tout le territoire natio-
nal, nous avons des collègues en télétravail. Nous ne faisons 
aucunement concurrence à Météo France, organisme public. 
Il arrive souvent que nos informations se croisent.

Comment fonctionne la société ?
Nous sommes en relation directe avec une douzaine de 
compagnies d’assurances. La raison est simple. Grâce à des 
logiciels bien adaptés, nous pouvons les renseigner sur tous 
les événements climatiques graves (inondations, tempêtes, 
séismes) et leur fournir des attestations dûment documentées 
pour satisfaire leurs assurés ayant subi des sinistres. 
Nous sommes aussi en relation directe avec la Fédération 
nationale du bâtiment et des travaux publics et les grandes 
entreprises de ce secteur (Rabot-Dutilleul, Bouygues, Eiffage).

Pourquoi le BTP ?
Lorsque le vent souffle à plus de soixante kilomètres heure 
en rafales continues, il est vivement déconseillé – voire inter-
dit – d’utiliser les grues à tour. Le risque de chute et de dégâts 

contigus est plus qu’important. Il en est de même lorsque 
des perturbations orageuses sont annoncées avec risques de 
crues ou de submersions.

Sur le plan médias, comment travaillez-vous ?
Une station météo, si elle ne dispose pas de support médias 
au temps du tout numérique, n’a pas de raison d’exister. Nous 
travaillons avec Wéo, la chaîne Via TV, SFR et même sur une 
chaîne à La Martinique. Nous avons notre studio de produc-
tion et notre «Miss Météo». Nous enregistrons deux bulletins 
par jour pour être en raccord avec le décalage horaire. L’exi-
guïté du local d’enregistrement me pousse à penser que nous 
allons devoir nous agrandir.

Notre région est-elle concernée par le changement 
climatique ? 

Non seulement notre région, mais la planète entière ! Cela 
ne se fera pas tout de suite, mais il est grand temps de maî-
triser nos dépenses énergétiques, sinon nous courons à la 
catastrophe. Si nous pouvons respecter les mesures prises par 
les différents pays, nous aurons, ne serait-ce que dans notre 
région, des changements climatiques vers la deuxième partie 
du XXIe siècle à l’horizon 2070-2100.
La température moyenne annuelle pourra grimper de 12°C 
à 14°C ! Il faudra en été s’inquiéter de la recrudescence de 
phénomène caniculaires : le nombre de jours de chaleur va 
passer de vingt jours dans notre climat actuel à soixante-dix 
jours à Lille et de cinq à vingt-cinq sur le littoral.
Au niveau des intempéries, la région devrait rester sensible-
ment la même. Ce sont les répartitions de ces précipitations 
qui vont évoluer : le nombre de jours de pluie devrait dimi-
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TÉMOIGNAGE

Il ne faut pas être bien 
grand pour s’intéresser 
à l’écologie !

Rachel est une élève de CE2. 
Choquée pendant ses vacances de 
voir autant de déchets sur la plage, 
elle en a parlé avec ses parents et a 
décidé d’agir pour la planète.
Du haut de ses 8 ans, elle demande 
un rendez-vous à sa directrice 
d’école. Un peu tremblante et 
intimidée, elle expose son idée de 
monter un club au sein de l’école 
pour fédérer ses camarades aux 
gestes écologiques.
Aidée par son maître d’école, 
et rejointe par sept élèves, Rachel 
démarre les actions.
Ils créent des affiches incitant à 
éteindre les lumières en sortant 
d’une pièce et à bien fermer les 
robinets après s’être lavé les 
mains (pour économiser l’eau et 
l’électricité) qu’ils installent dans 
les classes et couloirs. Munis de 
gants, ils ont aussi fait le tour 
du quartier de l’école et rempli 
deux sacs poubelles de déchets en 
quarante minutes. Ils ont appris 
à fabriquer une lessive écologique 
et en ont donné la recette a leurs 
parents.
Des petites choses mais des 
actions, un exemple que pourraient 
suivre les adultes. Il suffit de 
peu de choses pour changer le 
monde…

OLINDA DEFONTAINE

nuer, passant de cent trente à cent cinquante jours mainte-
nant à cent à cent trente jours à la fin du siècle. Cela signifie 
également que ces dernières seront plus intenses quand elles 
se produiront, notamment en automne et en été. Les pluies 
orageuses devraient être plus nombreuses. 
Quant aux phénomènes de sécheresse hydrologique, ils 
seront bien plus fréquents, voire chroniques. De ce fait, les 
périodes de blocage donc de sécheresse météorologique 
seront plus longues. Les conséquences pour l’approvision-
nement des nappes phréatiques pourront être désastreuses 
pour l’agriculture.
Nous n’en sommes pas encore là, mais tenons-nous prêts et 
préservons d’abord notre environnement en nous montrant 
responsables. Nous le devons pour les générations futures.

PROPOS RECUEILLIS PAR PHILIPPE HELLEMANS

ÄÄ Apprendre l’écologie 
aux enfants, ça peut 

commencer par des 
gestes simples :  

bien fermer les robinets, 
par exemple.

ÄÄ Petite visite chez 
Agate Météo.
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RÉFLEXIONS 
D’UN ÉCOLOGISTE
« Je crois en Dieu tout puissant,  
le créateur du ciel et de la terre,  
de l’univers visible et invisible, (…) 
en Jésus Christ (…). Il reviendra  
dans la gloire (…) et son règne 
n’aura pas de fin... »

Pour les chrétiens, la Création 
permettait de vivre dans un paradis,  
surtout avec des relations claires 
entre les êtres. Mais l’homme n’est 
pas parfait. Dans cette réalité, 
le Christ est venu nous aider à 
retrouver le goût d’apprécier les 
vraies richesses de la vie sur terre, 
une bonté infatigable pour tous.
Aujourd’hui, nous découvrons les 
effets du réchauffement climatique 
qui nous menace à court terme dans 
un environnement pollué et saturé 
de CO². 
Nous, simples terriens, nous devons 
nous corriger d’urgence pour 
transmettre une planète viable aux 
générations futures. Chrétiens ou 
non, il nous appartient de soigner 
la Terre. Si chacun se croit tout 
puissant, la fraternité disparait. 
Elle est là, notre prise de conscience 
pour sauver la planète. Honorer la 
Création, c’est se donner la chance 
de pouvoir encore la soigner. Si la 
«maison commune» est détruite, 
comment envisager une vie 
heureuse. Nous ne serons pas de 
suite au Paradis, mais c’est un souci 
à partager !

DW, JCC, DD.

Des « Led » et y voir clair !

L e passage aux « Led » est inéluctable. 
À terme, les ampoules chaudes 

seront introuvables. Une ampoule à 
filament vaut trois euros, une Led dix 
euros, et elle dure plus longtemps. En 
mille heures d’éclairage annuel (trois 
heures par jour), une ampoule à fila-
ment consomme soixante kilowatts 
et la Led ne consomme que sept kilo-
watts. Cela représente une économie 
d’environ dix euros. L’investissement 
est amorti dès la première année.
À la cathédrale Notre-Dame de Grâce 
de Cambrai, nous avons décidé de chan-
ger les ampoules des piliers. L’économie 
réalisée est d’environ trois cent cin-
quante euros annuels. L’investissement 
de trois mille cinq cents euros (matériel 
très spécialisé) a été pris en charge pour 
trois quarts sur l’allocation annuelle 
de l’État demandée par l’association 
« Sauvegarde » ; le solde et l’installation 

ont été payés par l’association. Il s’agit 
donc d’une économie immédiate pour 
la paroisse. C’est bon pour notre porte-
monnaie et c’est bon pour l’avenir de 
la planète !

ANDRÉ DESMYTER,

PRÉSIDENT DE L’ASSOCIATION 

SAUVEGARDE ET RAYONNEMENT 

DE LA CATHÉDRALE
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Vers l’autonomie : 
une belle aventure !

En 2011, Christophe Laplace et son 
épouse Sandrine se décident : bâtir 

sur leur terrain de cinquante ares à Ban-
touzelle une maison autonome en éner-
gie. Il part en Auvergne s’initier auprès 
du « Réseau des compaillons ».
D’abord, vivre dans le mobil-home avec 
les trois enfants et bâtir tout seul la mai-
son sur pilotis avec des ballots de paille 
pressée et du bois de pin Douglas : « Un 
homme qui construit lui-même sa mai-
son, se construit lui-même », dit-on. Fin 
2012 : mission accomplie. Pour l’autono-
mie en énergie, Christophe fait installer 
des panneaux solaires ; pas de raccor-
dement au réseau électrique. Chris-
tophe se dit « essayiste » : sur Youtube, 
il cherche de nouvelles idées. Il prend 
du recul : le lobbying pollue souvent les 
infos.
Le couple se lance ensuite dans la per-
maculture : méthodes anciennes, pail-
lage, bâchage, anciennes variétés de 
graines, fumier des animaux qu’ils ne 
mangent pas : ils sont devenus végéta-

riens. Pour eux, la nature s’adapte en 
permanence ; le sol est vivant et fait 
pousser ce qui régule. Ils visent l’auto-
nomie alimentaire : ils vont essayer la 
lacto-fermentation (tasser les légumes 
frais dans de l’eau distillée) pour conser-
ver leur importante production de 
légumes. Ils organisent les 11 et 12 mai 
2019 des portes ouvertes. Une visite, ça 
vaut le coup !

MARIE-REINE GUÉRIN

Contact : payahouse@gmail.com

ÄÄ Une belle réalisation.
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Zéro déchet, même à l’école !
Dans bien des écoles, la volonté est d’alléger au maximum  
les poubelles à déchets non recyclables et de trier le mieux possible ! 
C’est l’une des actions qui nous invitent à prendre soin de la Terre.

À l’école Saint-Joseph, en CE1, j’y 
veille. Les enfants sont sensibilisés 

au tri sélectif grâce à l’opération « Net-
toyons la nature », et par les poubelles 
utilisées en classe : recyclable, non recy-
clable et bouteilles. Les bouchons sont 
récoltés pour l’association Les p’tits 
Bouchons et les piles pour l’opération 
« Piles solidaires ». Tous les papiers uti-
lisés en brouillon sont des feuilles déjà 
imprimées d’un côté.
Depuis la journée du goût, le « défi goû-
ter » incite les enfants à prendre un fruit 
plutôt qu’un goûter classique. Outre 
l’impact pour la santé, cette initiative 
permet de jeter moins d’emballages. 
Une carte récompense les enfants au 
bout de vingt fruits. Les restes sont 

ensuite jetés dans un « bio-seau », vi-
dé dans un des deux composteurs de 
l’école, qui servent pour les restes de la 
cantine. L’hiver, les restes de pommes 
et de poires sont donnés aux oiseaux.
Lors de nos voyages de classe, les en-
fants sont aussi incités à amener des 
pique-niques zéro déchet, sans embal-
lages à jeter. 
À l’école Saint-Joseph, le slogan : « On 
trie comme des chefs » est une réalité, 
un enjeu important pour des enfants 
qui seront les adultes de demain.

Parmi les autres exemples : « La terre, 
notre planète », club créé récemment au 
collège Lamartine.

J.-L. WANTE

ÄÄ On prend les moyens de trier !

LE NUMÉRIQUE VERT
La consommation d’énergie a 
un impact  sur l’environnement. 
Par exemple : un mail avec une 
pièce jointe produit environ 
cinquante grammes de CO², soit 
la consommation d’une ampoule 
allumée pendant vingt-quatre heures. 
Ou encore : trente-trois e-mails d’un 
mégaoctet à deux destinataires 
par jour et par personne, c’est par 
an, l’équivalent de mille kilomètres 
parcourus en voiture.

Q U E L Q U E S  B O N N E S 
P R AT I Q U E S
– Réduire les envois d’e-mails 
incluant systématiquement son 
responsable et ses collègues. Éviter 
de répondre à tous, si ce n’est pas 
indispensable. 
– Utiliser un ordinateur portable, 
qui consomme 50 % à 80 % moins 
d’énergie qu’un ordinateur fixe.
– Installer un anti-spam.
– Réduire la taille des pièces jointes.
Autant de gestes qui allègent le 
«poids» des clics !
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J E A N - M I C H E L  C O U S T E A U 

«La sauvegarde des océans,  
c’est ma croisade bleue»
Président de l’ONG Green Cross France, Jean-Michel Cousteau a coréalisé le documentaire  
«Wonders of the Sea», sorti en salle en 2018. Dans la lignée de son père, le commandant  
Jacques Cousteau, il continue à mettre toute son énergie au service de la protection des océans.

Quelle était l’ambition de votre projet ?
Jean-Michel Cousteau. Avec mes en-
fants, nous souhaitions faire découvrir 
la faune et la flore sous-marines que 
le grand public n’a jamais vues jusqu’à 
présent. Nous sommes allés ainsi en 
Californie filmer la plante ayant la plus 
forte croissance au monde, jusqu’à 
deux mètres par jour. Nous avons filmé 
d’autres espèces, des îles Fidji aux Baha-
mas, mais aussi en Méditerranée. Nous 
avons essayé de couvrir tous les océans.

Comment s’est passé le tournage ?
J’ai tourné moi-même une partie du 
film. Nous souhaitions montrer des 
images que l’on ne peut pas voir à l’œil 
nu quand on plonge. C’est grâce à un 
équipement spécifique qui est encore 
un prototype. Il s’agissait de filmer de 
façon très proche et au ralenti le com-
portement de certaines créatures. Après 
chaque prise, nous remontions à la sur-
face pour nous assurer de la qualité 
des plans. Si ce n’était pas le cas, nous 
redescendions immédiatement pour 
recommencer. Cela nous a pris trois ans 
pour réaliser ce long-métrage.

Comment avez-vous convaincu 
Arnold Schwarzenegger  
de participer au film ?

Il a très gentiment accepté d’être le 
conarrateur. C’est un très grand pro-
tecteur de la nature. Depuis qu’il a été 
gouverneur de Californie, il a décidé de 
prêter sa voix pour encourager les gens 
à respecter l’environnement. J’espère 
que le film sera distribué partout dans 
le monde, notamment aux États-Unis 
et en Chine, des pays qui représentent 
25 % de la population mondiale. Les 
Chinois connaissent d’ailleurs les réa-
lisations de mon père, le commandant 
Cousteau. À l’époque, ses films avaient 
été diffusés sous le manteau pour 
contourner la censure.

C’était important de partager ce 
tournage avec votre famille ?

Oui, bien sûr, tout comme mon père 
m’a fait découvrir la plongée moderne 
et m’a sensibilisé à la nécessité de pré-
server ce monde sous-marin. À mon 
sens, il y a encore trop peu de gens qui 
ont déjà mis la tête sous l’eau. J’aime-
rais qu’il y ait davantage de personnes 
qui découvrent la vie sous-marine. Moi-
même, ça fait soixante-et-onze ans que 
je plonge et je suis toujours comme un 
gamin à chaque fois que je fais de nou-
velles découvertes. Grâce à mon père, 
j’ai hérité de tout ça, tout comme mes 
enfants et ceux de mon frère, malheu-
reusement disparu.

Que représente pour vous  
cette lutte pour la sauvegarde  
des océans ?

La sauvegarde des océans, c’est ma 
croisade bleue. N’oublions pas qu’en 
protégeant les océans, nous nous proté-
geons nous-mêmes ainsi que les futures 
générations.

PROPOS RECUEILLIS  

PAR ANNE HENRY-CASTELBOU

ÄÄ Le film «Wonders of the Sea»,  
coréalisé avec Jean-Jacques Mantello,  

a obtenu l’Iguana del Oro 2018  
au Festival international du film  

de Puerto Vallarta au Mexique  
et a été présenté aux festivals de Cannes  

et de San-Sebastian (Espagne) en 2017.
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le père Jean Boulangé et Joël Thellier. Dessins : Nicolas Haverland.

Denier de l’Église : la campagne 2019 est lancée !
C’est désormais inscrit dans les habitudes, la campagne du denier de l’Église accompagne 
l’entrée en carême. Elle a débuté le week-end des 9 et 10 mars 2019 dans notre diocèse.

L ’année 2018 a été compliquée pour 
la collecte de dons, pour le diocèse 

mais aussi pour l’ensemble des asso-
ciations en général. Nicolas Fourest, 
économe diocésain explique : « 2018 a 
été marquée par la suppression de l’ISF, 
devenu l’IFI, ce qui a fortement impacté 
la collecte du Denier. Par rapport à 2017, 
si l’on additionne la collecte du Denier 
au titre de l’IFI à la collecte classique, la 
baisse est de 8 %, mais ce qui est le plus 
préoccupant, c’est la baisse du nombre de 
nos donateurs : moins 10 % en 2018. (...) 
Heureusement, nous pouvons compter sur 
des soutiens fidèles : des donateurs ont 
augmenté leur don moyen, ce qui nous a 
permis de limiter cette forte baisse. »

2019, une année charnière
Pour 2019, « notre objectif est de recru-
ter de nouveaux donateurs, c’est pour 
cela que nous avons choisi ce slogan de 
campagne : “L’Église le prouve chaque 
jour, chacun à sa mesure la fait gran-
dir” ; cela s’applique aussi à la collecte 
du Denier. » Dans ce contexte difficile, 
nous nous réjouissons de la part crois-
sante de la collecte en ligne (+25 %) ; 
des projets sont en cours pour faciliter 
ce mode de don.
« Le Denier de l’Église n’est pas une of-
frande parmi d’autres, mais le devoir de 
justice de tout baptisé pour subvenir à la 
vie de notre Église diocésaine. »

Une collecte à part
Michel Pollet, délégué Denier à Saint-
Saulve et membre de la commission 
du Denier, nous rappelle ce que disait 
monseigneur Garnier : « “Le Denier, ce 
n’est pas qu’un don, c’est un dû.”  Le 
Denier donne l’occasion à chaque catho-
lique de montrer son attachement à la 
mission de l’Église. Pour 2019, un accent 
particulier est mis pour que chacun se 
sente concerné : “Même petit votre don 
portera du fruit.” »
Michel Pollet rappelle l’opportunité 
qu’offre le prélèvement automatique 
qui peut être mensuel ou trimestriel. 
« Il permet de mieux moduler son don, 
d’éviter l’oubli et surtout constitue un 
vrai gage de fidélité. » Il insiste égale-
ment sur l’avantage fiscal accordé aux 
donateurs. « Cet avantage ne doit pas 
être la première motivation du don, mais 
il permet à de nombreux donateurs de 
donner davantage. »

Un don qui porte du fruit
Les prêtres et les salariés du diocèse 
peuvent mener à bien leur mission 
grâce au Denier qui leur permet de s’y 
consacrer pleinement. Le diocèse de 
Cambrai, c’est 153 prêtres actifs et à la 
retraite, 71 salariés répartis dans les dif-
férents services et paroisses du diocèse.
Dans le diocèse, on compte près de 
quatorze services sans compter les ser-

vices administratifs qui sont au service 
de chacun de nous à chaque étape de la 
vie : le Service des pèlerinages, de l’ini-
tiation chrétienne, des jeunes, la pasto-
rale de la santé… Le Denier, c’est la col-
lecte qui leur permet de vivre mais sur-
tout de rémunérer leur travail. Garants 
de la vitalité du diocèse, ils ont besoin 
de votre don pour vivre et continuer de 
mener à bien leur mission.
Pour donner en ligne rendez vous sur 
cathocambrai.com (cliquer sur « Je donne »). 
Par chèque : vous pouvez envoyer votre 
don avec vos coordonnées à : Association 
diocésaine de Cambrai - Service Denier, 11 rue 
du Grand séminaire, 59403 Cambrai Cedex.

h Le Denier de l’Église : la contribu-
tion des catholiques à la vie et à la 
mission de l’Église
Quotidiennement, prêtres et sala-
riés laïcs œuvrent dans chacune 
des paroisses de notre diocèse pour 
l’annonce de la Bonne Nouvelle, 
l’accompagnement de celles et ceux 
qui le souhaitent, et le service de la 
mission de l’Église.
Seul votre don au Denier permet 
de mener à bien cette mission, car 
l’Église ne reçoit de subvention ni de 
l’État, ni du Vatican.
Concrètement, le Denier de l’Église 
permet au diocèse de : verser un 
traitement aux prêtres en activité ;  
participer à la prise en charge des 

prêtres aînés ; rémunérer des laïcs 
salariés au service du diocèse et des 
paroisses.
h La quête, un don pour aider  
votre paroisse chaque semaine
Le don à la quête est le geste de soli-
darité des catholiques envers leur 
paroisse. En effet, le don à la quête 
permet à la paroisse de couvrir ses 
frais de fonctionnement, comme le 
chauffage, l’électricité, le fleurisse-
ment des allées, les bougies…  
L’Église invite les fidèles à donner  
à la quête selon leurs possibilités.
La quête impérée : dans l’année, 
un certain nombre de quêtes sont 
affectées à des causes spécifiques 
(missions, vocations, aumôneries 

scolaires…), il s’agit des quêtes impé-
rées. 
h Le casuel, Le don des catholiques 
pour les grandes cérémonies
Le casuel est la participation des 
catholiques lors d’un mariage ou 
de funérailles. Cette contribution 
pour la paroisse a pour but d’aider 
à couvrir les frais engagés pour ces 
grandes cérémonies. Elle aide aussi 
à prendre en charge la formation des 
équipes bénévoles qui accueillent 
et accompagnent chacun dans ces 
moments.
Chacun donne selon ses possibilités : 
ceux qui peuvent donner plus per-
mettent à ceux qui ont des ressources 
limitées d’adapter leur don.
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Sur les traces 
de saint Géry
Voyage paroissial,
le dimanche 2 juin 2019
Saint Géry, saint patron de notre 
diocèse, a été évêque à Cambrai au 
VIIe siècle, période de la grande évan-
gélisation de notre région.
Déplacement en bus jusque Carignan 
dans les Ardennes, visite de l’église et 
du village natal de saint Géry, messe, 
pique-nique tiré du sac, découverte du 
site de Saint-Walfroy.

C A R Ê M E  E T  T E M P S  P A S C A L  D A N S  L E  D O Y E N N É

– Samedi 13 avril : messe des Rameaux à 18h Escaudœuvres, 18h30 
Proville, 18h30 Saint-Géry
– Dimanche 14 avril : messe des Rameaux à 9h30 Saint-Louis ; 10h Sainte-
Olle ; 11h Neuville, Saint-Druon, Saint-Jean et cathédrale ; 18h Petites Sœurs 
des Pauvres à Escaudœuvres
– Jeudi saint, 18 avril : 19h30 à l’église Saint-Louis. Célébration de la Cène 
et procession du saint sacrement au flambeau au jardin public (suite de 
Jésus à Gethsémani) jusque la clinique Sainte-Marie
– Vendredi saint, 19 avril : chemin de Croix dans toutes les églises 
(habituellement à 15h ; se renseigner pour les horaires). Chemin de Croix 
à 15h au jardin public. 19h30 : célébration de la Croix à l’église Saint-Géry
– Samedi saint, 20 avril : veillée pascale à 20h au Palais des Grottes
– Dimanche 21 avril, Pâques : 9h30 Saint-Louis, 10h Sainte-Olle, 
11h SaintMartin, Neuville et cathédrale, 18h Petites Sœurs des Pauvres
– Lundi 22 avril : 11h à Saint Druon, messe des bergers
– Samedi 8 juin : veillée de Pentecôte à 20h à la cathédrale 

ÄÄ Le chemin de croix autour  
du Palais des Grottes en 2018.

INFORMATIONS PRATIQUES
Départ à 7h, retour à 19h, place Fénelon ; 25 euros par adulte, 10 euros pour les 
moins de 18 ans. Renseignements auprès d’Emmanuel Bastien au 06 82 29 61 85, 
inscription à la Maison paroissiale, 8 place Fénelon.
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ÄÄ Voyage paroissial à Chevetogne, juin 2018.
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